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trerent en foule . Sédécias lié
voyant point d’efpérance d ’ar¬
rêter l'ennemi , chercha fon fa-
lut dans la fuite ; mais il fut
bientôt atteint , chargé de chai¬
res , & mené à Nabuchodo-
nofor qui étoit à Reblatha au
pays d’Emath . Après avoir vu
égorger fes deux fils , on lui
arracha à lui- même les yeux ,& il fut conduit dans la capi¬
tale d’Afïyrie. Il y mourut dans
les fers , & c’eft en lui que finit
le royaume de Juda , l’an ^ 88
avant J . C.

SÉDÉCIAS , fils de Cha-
liana , faux prophète deSama-
rie , un de ceux qu’Achab , roi
d ’Ifraël , confdlta fur la guerre
que Jofaphat & lui vouloient
aller faire à la ville de Ramotli
en Galaad . Ces impofteurs pré¬dirent au roi un heureux fuccès.
Sédécias , qui s ’étoit fait faire
des cornes de fer 4 imitoie l ’ac¬tion d ’un taureau furieux quixenverfe avec fes cornes tout ce
qu’il trouve en fon chemin. C e
prophète de menfonge eut la
douleur de voir arriver préci-fément le contraire de ce qu ’il
avoir prédit . — 11 pe faut pasle confondre avec Sédécias ,fils de Maafias , faux pèophete
que Nabuchodonofor fit friredans une poêle ardente . FoyerAcHab , fils de Cholias.

SEDULIUS , ( Caïus - Coelius
cuCœciiius) prêtre & poète du
5e. fiecle , n 'eft guere connu quepar fon Poème latin de la Viede J . C ; intitulé : Pafckale Car*
mm. Ce n ’eft pas un chef-d ’œuvre , mais il offre des versheureux . On le trouve dans la
Bibliothèque des Peres . LesAides en ont donné une belleédition dans un Recueil in- 8° ,* 502 i qui renferme ceux de

S E 11
Juvencus , d ’Arator & de pîu’-“
fleurs autres auteurs facrés*
Cellarius en a donné une bonne
édition , à Hall , 1704 , in - » * y
à l ’aide d ’un manufcrit qu ’il tira
de la bibliothèque Pauline à
Leipfig , 8c des variantes que
lui fournit Théodore Janffon
van Almeloveen . On le trouve
auflî dans le Corpus Po 'étarurri
de Maittaire.

SEDULIUS , ( Henri ) fa-
vantRécollet . néà Cleves vers
1547 , fut élevé aux premiers
emplois de fa province , 8c
mourut à Anvers en 1621 y
après avoir publié : 1 . Hijloria
Sti Francifci illujlriumquc viro-
rum & feeminarum , & c , An¬
vers , 1613 , in- fol . , avec fig*
Ce font les aétes originaux des
vies des Saints & de plufieurs
martyrs de fon ordre , accom¬
pagnés de Commentaires , II<
Fie de S. François d ’AJJîfe »
par S . Bonaventure , avec des
Commentaires , Anvers , 1597*
in - 8° . 111. Apologelicus adver-
shs AlcoranumFrancifcanorum„
pro libro Conformitatum , An¬
vers , 1607 , in- 40. Sedulius au-
roit mieux fait de ne point
entreprendre cette Apologie
( voyez Albizi ) . IV . Prcefcrip-tiones adversüs hairefes , An¬
vers , 1606 , in - 40 . V . Mar -*
tyria FF . Minorum Alcmarien-
fium , Gorcomienfium , & c . , An¬
vers , 1613 , in- 40

* avecC ’eft l ’hiftoiredes Religieux de
fon ordre , mis à tnort par les
hérétiques des derniers fiecles
en Hollande . VL Imagines reli-
gioforum ord , Sti Francifci in
as incifœ cum elogiis , 1602.
VII . Commintarius in vitam
Sti Ludovici epifcopi Tolofani t1602.

SEEDORFF , ( François)
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ïîé à Fribourg en SuîfTe ,
d’une famille noble , Jéfuite de
la province du Haut - Rhin ,
confefleur de Charles Philippe ,
& enfuite de Charles - Théo*
dore électeur Palatin , t| ou-
rut à la réfidence éleéloraie de
Schwetzingen , le to juillet
17^ 8 , âgé de 66 ans . On a de lui
■douze Lettres de controverfe ,
imprimées pour la deuxieme
fois à Manheim en 1749 , 2 vol.
în- 8° . Elles furent compofées
pour l’inflruéfion du prince Fré¬
déric , comte Palatin , avant
qu ’il Ce fût réuni à la Religion
catholique ; ouvrage folide.
Le pape Benoît XIV lui en
témoigna fa fatisfaéfion. L ’au¬
teur nous apprend lui - même
qu ’il a beaucoup profité de la
leélure des Lettres du Pere
Scheffmacher . M . Pfaff , qui
avoir écrit contre celui - ci,
écrivit auffi contre le Pere
Seedorff , en latin , dans une]
Thefe de théologie , & en
françois dans un gros volume
de Réflexions , imprimé à f u-
bingen , in - 8° , en 1750 . Le P.
Seedorff lui répondit , fous le
nom d’un DoSleur en Théologie
de l'Univerfltèd ' Ingolfletdt , par
un volume d’égale groffeur ,
en 1732 & 1753 , Manheim,
in - 8° . Les perfonnalités qui s’y
Trouvent , en rendent la leélure
moins utile , que celle des 12
Lettres . .

SEGAUD , (Guillaume ) né
à Paris en 1674 , mort dans la
même ville en 1748 , prit l ’habit
de Jéfuite à l ’âge de 16 ans . Ses
fupérieursle choifirentpour en-
feigner les humanités au col¬
lege de Louis le Grand à Paris,
puis àRennes & à Rouen . Une
des places de régent de rhéto¬
rique à Paris étant venue à va-
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quer , les Jéfuites balancèrent
entre Porée & Segaud. Le pre¬
mier l ’emporta , & le fécond
fut deftiné à la chaire , quel¬
que envie qu

’il eût d’aller an¬
noncer l ’Evangile aux infidèles.
Ce fut à Rouen que le P . Segaud
fit l ’effai de fon talent . Il com¬
mença à prêcher à Paris en
1729 . On ne tarda pas à l’y
admirer ; appelle à la cour pen¬
dant trois carêmes , il fatisfit
tellement le roi , qu ’il lui fit
une penfion de 1200 livres . Le
P . Segaud vivoit d ’une maniéré
conforme à la morale de tes
fermons : fidele à tous fes exer¬
cices de piété , dur à lui-même,
& ne connoiffant point d’autres
délaffemensqueceuxquiétoient
prefcrits par fa réglé . Au fortir
d ’un avent ou d ’un carême ,
il couroit avec zele faire une
miffion dans le fond d ’une
campagne .Ses maniérés douces,
fimples & unies , fon airaffable,
lui attiroient les cœurs de tout
le peuple . Les plus grands pé¬
cheurs accouroient à lui dans
le tribunal de la pénitence . Il
étoit également recherché des
grands & des petits , fur- tout
aux approches de la mort : on
s ’eftimoit heureux de mourir
entre fes mains.On trouve dans
fes Sermons un grand fonds
d’ inftruéfion , beaucoup d ’élé*-
gance & d’énergie , &. fur-
tout cette onétion qui pénétré
lame tk qui la difpofe à pro¬
fiter des vérités évangéliques.
Us ont éré imprimés à Paris , en
1750 & 1732 , en 6 vol . in - 12 ,
par les foins du P , Berruyer ,
fi connu par fon Htflaire du
Peuple de Dieu. Le P . Segaud
a auffi compofé plufieurs petites
pièces de vers , qui ont eu le
iuffrage des connoiffeurs , La


	Seite 150
	Seite 151

